
d’un jeu vital      Le lieu d’un ton se renverse sur une 

image imprononçable    L’alchimie de ses humeurs 

régénère un désert d’interstices    La mort de ton 

écriture prend en compte ma langue fantomatique    

Sa position catalyse une forme qui se situe à la 

charnière d’un texte et d’une image            Le 

rayonnement de votre indifférence renouvelle                

la définition d’un risque     L’absurdité de tes 

abstractions rompt avec l’histoire d’un sens          Un 

débat entre ses marges et vos blancs intensifie ma 

conception du vide     Ses phrases se jettent dans le 

salut d’une chute attendue    Nos interruptions 

aléatoires disloquent la figure d’un ordre       Mes 

chutes servent de moule à l’espace d’un épuisement    

Je pacifie des intervalles qui défendent de l’air 

barbare       Le jet d’une paire de dés s'ancre dans la 

résistance d’un doute nécessaire    La musique du 

hasart aspire à produire une lumière incontrôlable      

Il s’ouvre sur un vide qui se défait d’une écriture 

ennuyante           Sa solitude d’analphabète révèle 

nos angoisses incontournables    Une paire de dés 

me donne l’occasion de repousser tes lettres 

malchanceuses       Nos intervalles font un signe à 

vos paroles creuses      Des accidents arment la 

nature d’un mouvemen                   t invisible    La 

cinématique d un espa                      ce tombe entre 

des interlignes bricolé                       es       Son 

instinct défend une pai                    re de dés qui 

observe nos oublis           Son alphabet symbolique 

interagit avec un vide littéral      Des courants 
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